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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 20/07/2017          5 198,60
DOW JONES 20/07/2017         21 581,12

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957
1,1533                 1USD = 568,765 1 USD 588,672                                                        
1,4540                 1CAD = 451,140       1 CAD                474,974    

129,0300                 1JPY  = 5,084 100 JPY 528,649
0,8849                 1GBP = 741,320 1 GBP 773,860
1,0994                 1CHF = 596,650 100 CHF 62 484,95
14,8896                 1ZAR = 44,055 100 ZAR 4 581,16
11,0520                 1MAD =                           59,352 1 MAD                   61,72
7,7889                 1CNY = 84,217 1CNY 86,74

119,7500                 1KES = 5,478 1KES 5,64

DEV
XAF
USD
CAD
JPY
GBP
CHF
ZAR
MAD
CNY
KES

FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
20 Juillet 2017: 49,18

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 20/07/2017

Cameroun/L’AFD injecte
90 milliards de francs
dans le développement du
secteur agropastoral Dans le cadre du 3e Contratdésendettement et dévelop-pement (C2D), l’Agencefrançaise de développement(AFD) et le ministère came-rounais de l’Economie vien-nent de signer desconventions d’affectationd’une enveloppe globale de90 milliards de francs en vuedu développement du sec-teur agropastoral. Concrète-ment, ces fonds, apprend-onofficiellement, sont destinésau Programme de consolida-tion et de pérennisation dudispositif de formation etd’insertion agropastoral ethalieutique (PCP-Afop), etau Programme d’améliora-tion de la compétitivité desexploitations familialesagropastorales (Acefa), tousmis en place par le gouver-nement.
Ghana : l'économie devrait
progresser en moyenne de
6% de 2017 à 2021 Dans son récent rapport pu-blié mardi à Accra, l’Econo-mist Intelligence Unit (EIU)a dévoilé les perspectives decroissance du Ghana. Ainsi,l’économie de ce paysd’Afrique occidentale de-vrait progresser de 6% enmoyenne de 2017 à 2021.Elle est tirée par les secteursde l’énergie et des infra-structures.
Guinée : l’Etat va dédom-
mager les expropriés de
Démoudoula titulaires
d’un titre foncierLe gouvernement guinéenva indemniser les popula-tions du secteur de la forêtclassée de Démoudoula,dont les habitations ont étédétruites dans le cadre del’opération de récupérationlancée le 13 juillet dernier.Cette indemnisation ne serasoumise qu’à une seulecondition : la possessiond’un titre foncier.
Mali/ 64 millions d’euros
dans l’amélioration de
l’accessibilité des commu-
nautés agricoles La Banque mondiale (BM) aapprouvé le 17 juillet der-nier un financement de 64millions d’euros (4,1 mil-liards de francs) de l’Asso-ciation internationale dedéveloppement (IDA) en fa-veur du Projet d’améliora-tion de l’accessibilité rurale(PAAR) devant être mis enœuvre au Mali. C’est ce qu’aannoncé l’institution finan-cière dans un communiquépublié sur son site web.  

Brèves

Rassemblées par F.A.

APRES le demi-échec de sadernière opération dumois de juillet sur le mar-ché financier sous-régio-nal, la Direction généraledu trésor et de la compta-bilité publique est repartieà l’abordage le 19 juilletpour une nouvelle levée defonds de 10 milliards defrancs par voie d’adjudica-tion des bons de trésors as-similables.L’opération se fera auprès

des banques de la Commu-nauté économique et mo-nétaire de l’Afriquecentrale (Cemac), qui sontagréées comme «spécia-
listes en valeurs du trésor»par le ministère gabonaisen charge de l’Economie.Cet emprunt aura une ma-turation fixée à 26 se-maines et les personnesphysiques ou morales sou-haitant acquérir ces titresdoivent s’adresser aux éta-blissements de créditagréés comme spécialistesen valeurs du trésor.Il s’agit notamment d’Afri-land First Bank, Ecobank,BGFIBank, Bicig et UGB.Pour rappel, la Direction générale du trésor et de lacomptabilité publiqueavait déjà  procédé, le mer- credi 5 juillet 2017, àl’émission, par voie d’adju-dication, de bons du trésor

assimilables d’un montantde 11 milliards de francsavec échéance au 5 janvier2018, au taux d’intérêt de5,73 %.A l’issue de cette opération,9 milliards de francs seule-ment avaient été engran-gés, soit un taux desouscription de 81,82%.Selon les livres de laBanque centrale, 6 établis-sements bancaires avaientsouscrit à cette opération :BGFIBank Gabon pour 5milliards de francs, Bicigpour 1 milliard. Les 3 au-tres milliards ont été sous-crits par l’UGB, UBACameroun, UBC Camerounet Firstbank Cameroun.

Le gouvernement à la recherche de 10 milliards de francs
Emprunt sous-régional
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Vue du Trésor public à Libreville.
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DANS son dernier rapportsur l’économie africaine, lecabinet Euler Hermes, lea-der mondial de l’assu-rance-crédit, a soulignéque la crise politique auGabon a une influenceconsidérable sur la crois-sance économique du pays.Le cabinet spécialisé s’estconcentré sur les troisprincipaux risques relatifsau continent africain en gé-néral et au Gabon en parti-culier que sont : le risquepolitique, la question duprix des matières pre-

mières et des taux dechange, ainsi que l’accrois-sement de la dette pu-blique en raison depolitiques budgétairesinappropriées.Pour ce qui est de l’aspectpolitique, le cabinet a ex-pliqué que l’incertitude po-litique qui règne dans lesgrandes économies dumonde mais aussi au ni-veau de la région reste lapréoccupation principale.Elle accentue la faiblessedes performances écono-miques de certains paysexportateurs de matièrespremières, comme leGabon, le Ghana, le Nigeriaet l’Afrique du Sud.

Les inquiétudes du cabinet Euler Hermes
Climat politique et croissance économique au Gabon
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Scène d'affrontement entre manifestants et policiers à 
Nkembo après des élections.
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LES engagements duGroupe de la Banque mon-diale, sous forme de prêts,de dons, de prises de parti-cipations ou de garantiesdestinés à aider les pays endéveloppement à luttercontre la pauvreté et à ac-croître les opportunités,ont totalisé près de 59 mil-liards de dollars ( 37 000milliards de francs) surl’exercice 2017 (1er juillet2016-30 juin 2017). Ilssont, néanmoins, en baissede 4% par rapport à l’an-

née dernière.« Face aux aspirations
croissantes des pauvres et
aux crises simultanées telles
que celles provoquées par
les déplacements de popu-
lation forcés, la famine et le
changement climatique, qui
rendent notre mission d’au-
tant plus impérative, nous
avons nettement relevé les
financements émanant de
l’IDA, de l’IFC et de la MIGA», a expliqué le présidentdu Groupe de la Banquemondiale, Jim Yong Kim.L’aide de la BIRD, qui four-nit aux pays des instru-ments de développement,des financements et desproduits de gestion durisque s’est établie à 22,6

milliards dollars, en baissede 24%.L'Association internatio-nale de développement(IDA), le bras financier dela Banque mondiale, quioctroie des prêts aux payspauvres, à un taux quasinul ainsi que des dons, atotalisé 19,5 milliards $.Une performance haus-sière (20%) qui traduit sesefforts à élargir les possi-bilités de financement of-fertes aux paysemprunteurs afin de ré-pondre efficacement à laforte demande.Sur l’exercice 2016/17, laSociété financière interna-tionale (IFC) a investi prèsde 11,9 milliards de dol-

lars sur fonds propres etlevé 6,8 milliards $ chezses partenaires. Au coursde la période sous revue,plus de 342 projets de fi-nancement à long termeont pu bénéficier de l’ac-compagnement de labranche de la Banquemondiale qui soutient ex-clusivement le secteurprivé. Enfin, les garanties émisespar l’Agence multilatéralede garantie des investisse-ments (MIGA) sont ressor-ties avec un nouveaurecord, culminant à plusde 4,8 milliards dollars.« Cette année, nous avons
dû veiller tout particulière-
ment à la gestion des prêts

de la BIRD, mais le Conseil
des administrateurs et la
direction sont en train d’ex-
plorer des solutions visant
à doter l’ensemble du
Groupe de la Banque mon-
diale de capacités suffi-
santes afin d’aider le mieux
possible les pays à concréti-
ser leurs objectifs de déve-
loppement. Comme
toujours, nous nous atta-
chons à travailler en parte-
nariat avec nos pays
membres, et d’autres ac-
teurs, pour attirer les inves-
tissements privés et pour
maximiser les ressources,
en les mettant au service
des plus démunis », a souli-gné le président du Groupede la Banque mondiale.

37 000 milliards de francs en faveur des pays pauvres
Engagements de la Banque mondiale au 1er semestre 2017
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